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AG2R LA MONDIALE (FRA) 
Au plus haut‐niveau depuis 24 ans, la formation française a encore brillé sur le dernier Tour de France avec la troisième place 
de Romain Bardet qui signait ainsi son deuxième podium consécutif. Une vraie source d’inspiration pour l’équipe dirigée par 
Vincent Lavenu qui a la particularité de faire éclore ses talents au sein d’un centre de formation qui a fait passer plus de 
trente coureurs dans les rangs professionnels. A noter que le Québécois Hugo Houle qui ne cesse de progresser, manquera à 
l’appel cette année puisqu’il est engagé sur les routes du Tour d’Espagne. Date de création : 1992. Victoires 2017 (au 20 
août) : 13 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Oliver Naesen (BEL) : 26 ans, professionnel en 2014. Palmarès : 5 victoires dont Bretagne Classic 2016, champion de Belgique 
2017. Cette saison : 1 victoire ; 3e du GP E3, 3e des 4 Jours de Dunkerque, 5e BinckBank Tour. Recruté l’hiver dernier suite à 
l’arrêt de la formation IAM, Naesen est l’une des grandes satisfactions de la saison chez AG2R La Mondiale. Le titre national 
décroché en juin est venu couronner un printemps de très haut niveau où il n’aura manqué qu’un brin de réussite au 
Flamand pour s’offrir des podiums sur les classiques pavées. Mais s’il excelle sur les courses d’un jour, le Belge a aussi 
démontré, auprès de Romain Bardet sur le Tour de France, sa capacité à jouer les équipiers de luxe.   
 

Alexis Vuillermoz (FRA) : 29 ans, professionnel en 2013. Palmarès : 7 victoires dont la 8e étape Tour de France 2015. Cette 
saison : 3 victoires dont GP de Plumelec et Tour du Limousin. Retardé en début d’année par un accident de voiture qui lui a 
abîmé une vertèbre, l’ancien spécialiste du vélo de montagne est de retour au premier plan. Il a largement contribué à la très 
belle prestation collective d’AG2R La Mondiale sur le dernier Tour de France (13e) et si ses progrès en montagne ont semble‐
t‐il émoussé ses qualités de puncheur, il a démontré en remportant le récent Tour du Limousin qu’il faudra compter avec lui  
sur les difficiles circuits canadiens.  

 
 

ASTANA PRO TEAM (KAZ) 
La formation kazakhe dirigée par Alexandre Vinokourov, est l’une des plus puissantes du peloton mais elle a connu une 
première partie de saison terriblement sombre suite au décès en avril, à l’entraînement, de l’Italien Michele Scarponi. La 
victoire du Danois Fuglsang sur le Critérium du Dauphiné, le titre national de l’Italien Fabio Aru, porteur du maillot jaune sur 
le Tour de France et 5e à Paris, lui ont depuis offert un peu de réconfort. Date de création : 2006. Victoires 2017 (au 20 
août) : 12 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Jakob Fuglsang (DEN) : 32 ans, professionnel depuis 2006. Palmarès : 15 victoires dont le Tour du Danemark 2008, 2009 et 
2010, Tour d’Autriche 2012, Critérium du Dauphiné 2017. Cette saison : 3 victoires, 6e Tour de Valence. Équipier très apprécié, 
le Danois a décroché, avec deux étapes et le classement final du Critérium du Dauphiné en juin, le plus beau succès de sa 
carrière débutée par le vélo de montagne. Depuis, le vice‐champion olympique de Rio connaît moins de réussite. Il a dû 
quitter le Tour de France suite à une lourde chute (fractures au poignet et coude gauche) et une fracture de la clavicule lors 
d’un Critérium à Herning le 12 août rend sa participation aux épreuves canadiennes incertaines. 
 

Moreno Moser (ITA) : 26 ans, professionnel depuis 2012. Palmarès : 7 victoires dont GP de Francfort, Tour de Pologne 2012, 
Strade Bianche 2013. Cette saison : 0 victoire, 38e Strade Bianche. Dès sa première année dans les rangs professionnels, sa 
carrière avait démarré en trombe : 5 victoires et une deuxième place au GP cycliste de Montréal avait offert au neveu de 
Francesco Moser, champion du monde 1977 et lauréat du Giro 1984, l’étiquette de grand espoir. En dépit de quelques coups 
d’éclats, il tarde à justifier ce statut et son arrivée chez Astana cette année n’a pas eu jusqu’ici d’influence sur ses résultats. 

 
 



BAHRAIN–MERIDA (BRN) 
Créée l’hiver dernier par la volonté du Prince Nasser ben Hamed al‐Khalifa, cette équipe financée par le Bahreïn a pour 
vocation de promouvoir ce petit royaume du golfe persique à l’international. Sa première saison restera pour l’heure 
marquée par la troisième place de l’Italien Nibali sur le Tour d’Italie et les coups d’éclats du puncheur Sonny Colbrelli.  Date 
de création : 2017. Victoires 2017 (au 20 août) : 7 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Sonny Colbrelli (ITA) : 27 ans, professionnel en 2012. Palmarès : 17 victoires dont Coppa Sabatini 2014 et 2016, Tour du 
Limousin 2016. Cette saison : 2 victoires (2e étape de Paris‐Nice, Flèche Brabançonne). Le Lombard s’est d’abord bâti une 
réputation de chasseur de semi‐classiques italiennes avant de franchir un cap cette année avec ses débuts dans le 
WorldTour. Son succès plein d’autorité sur Paris‐Nice lui a ouvert une place dans le cercle des sprinteurs‐puncheurs à 
surveiller mais sa victoire à la Flèche Brabançonne a également confirmé un registre plus étendu. Il peut espérer briller à 
Québec ou à Montréal. 
 

Enrico Gasparotto (ITA) : 35 ans, professionnel en 2005. Palmarès : 10 victoires dont Amstel Gold Race 2012 et 2016. Cette 
saison :14e Flèche Brabançonne. Coureur d’expérience qui aura connu deux jours de gloire sur l’Amstel Gold Race Race à 
quatre ans d’intervalle, cet ancien champion d’Italie accepte désormais un rôle de lieutenant auprès de grands leaders, 
Vincenzo Nibali notamment dont il est très proche. 

 
 

BMC RACING TEAM (USA) 
Portée par un effectif riche et cosmopolite, la formation américaine brille sur tous les terrains. Avec 48 victoires au compteur, 
c’est l’équipe la plus prolifique cette saison, notamment grâce au formidable printemps du Belge Van Avermaet ou à la 
révélation du jeune Dylan Teuns cet été. Seul point noir cette année, la grave chute et l’abandon de Richie Porte sur les 
routes du Tour de France. Date de création : 2007. Victoires 2017 (au 20 août) : 48 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Greg Van Avermaet (BEL) : 32 ans, professionnel en 2006. Palmarès : 37 victoires dont Paris‐Tours 2011, Tirreno‐Adriatico, 
Jeux olympiques, GP de Montréal 2016.  Cette saison : 7 victoires dont Gand‐Wevelgem et Paris‐Roubaix. Devenu une 
véritable machine à gagner de grandes courses, le Belge, tout auréolé d’un titre olympique, avait ponctué sa saison 2016 d’un 
succès sur le GP cycliste de Montréal après avoir terminé dans la roue de Peter Sagan à Québec. Fidèle des Grands Prix 
Cyclistes de Québec et de Montréal (GPCQM) depuis 2012, le Flamand a confirmé au printemps qu’il avait l’étoffe des grands 
en dominant un monument comme Paris‐Roubaix. S’il n’a pas réussi à décrocher une étape du Tour de France, sa fin de 
saison, avec les Mondiaux de Bergen en ligne de mire, pourrait encore être lumineuse. 
 

Dylan Teuns (BEL) : 25 ans, professionnel en 2011. Palmarès : 8 victoires dont Tour de Pologne 2017. Cette saison : 8 victoires 
; 3e de la Flèche Wallonne. Le jeune prodige belge est incontestablement la révélation de la saison. Sa troisième place sur la 
Flèche Wallonne avait confirmé le potentiel qu’on lui prêtait depuis les rangs espoirs mais sa campagne estivale (huit 
victoires du 24 juillet au 13 août) en fait déjà un des coureurs les plus attendus sur des circuits comme ceux des GPCQM. 
 
 

BORA‐HANSGROHE (GER) 
Dénomée Team NetApp à ses débuts puis développée au gré de différentes fusions, l’équipe allemande a encore franchi un 
palier cette année avec son entrée dans le WorldTour et l’arrivée du Slovaque Peter Sagan, double champion du monde. 
Invitée ces deux dernières saisons sur les GPCQM, elle figure désormais parmi les grandes écuries du peloton international. 
Date de création : 2010. Victoires 2017 (au 20 août) : 26 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Peter Sagan (SVK) : 27 ans, professionnel en 2009. Palmarès : 102 victoires dont GP de Montréal 2013, Championnat du 
monde 2015 et 2016, Tour des Flandres et GP Cycliste de Québec 2016. Cette saison : 10 victoires dont 3e étape du Tour de 
France, 2e de Milan‐San Remo. Erigé au rang de star n°1 du peloton, autant pour son palmarès que sa personnalité, le 
Slovaque vit une saison pleine de contrastes. Il a certes décroché dix victoires mais vu des monuments comme Milan‐San 
Remo (2e) ou le Tour des Flandres (spectaculaire chute dans le final) lui échapper avant de vivre l’affront d’une exclusion du 
Tour de France pour un sprint houleux avec Mark Cavendish. Pour toutes ces raisons, Sagan qui a déjà connu le succès à 
Québec comme à Montréal, devrait vouloir marquer la fin de saison de son empreinte, lui qui visera fin septembre à Bergen, 
un troisième titre mondial de rang, un exploit inédit. 
 

Maciej Bodnar (POL) : 32 ans, professionnel en 2008. Palmarès : 8 victoires dont 20e étape du Tour de France 2017. Cette 
saison : 1 victoire, 2e du championnat d’Europe clm. Équipier de l’ombre mais reconnu pour ses immenses qualités de 
rouleur, le Polonais s’est retrouvé projeté dans la lumière en remportant le dernier contre‐la‐montre du Tour de France, à 



Marseille, avec une seconde d’avance sur son compatriote Kwiatkowski. Et c’est sur un écart presque aussi infime (2 
secondes) que ce proche de Peter Sagan a vu le titre européen lui échapper le 3 août dernier. 

 
 

CANNONDALE‐DRAPAC PROFESSIONAL CYCLING TEAM (USA) 
Parrainée par une célèbre marque de cycles américaine, la formation dirigée par Jonathan Vaughters a vécu un coup du sort 
le 26 août dernier en annonçant que faute de nouveaux partenaires, elle laissait libre ses coureurs.  Si elle a su marquer les 
esprits cette saison avec la belle activité de Pierre Rolland sur le Tour d’Italie et surtout la deuxième place décrochée par le 
Colombien Uran sur le Tour de France, les hommes présents au Québec auront à cœur de briller pour retrouver une équipe 
en 2018. Date de création : 2005 – Victoires 2017 (au 20 août) : 12 
 
LES HOMMES A SUIVRE 
 

Rigoberto Uran (COL) : 30 ans. Professionnel en 2006. Palmarès : 9 victoires dont GP cycliste de Québec 2015, 9e étape du 
Tour de France 2017. Cette année : 1 victoire, 2e du Tour de France. Déjà deux fois sur le podium du Tour d’Italie (2013 et 
2014), le grimpeur colombien a signé la performance la plus marquante de sa carrière en terminant à la deuxième place du 
dernier Tour de France, 54 secondes seulement derrière le Britannique Froome. C’est donc fort d’un statut nouveau mais à la 
recherche d’une équipe qu’Uran est de retour sur les routes québécoises, porté par le souvenir de sa victoire à Québec en 
2015.  
 

Alberto Bettiol (ITA) : 23 ans, professionnel en 2014. Palmarès : 0 victoire, 2e Bretagne Classic, 3e Tour de Pologne, 4e GP 
Cycliste de Québec 2016. Cette saison : 6e Clasica San Sebastian. C’est sur les routes canadiennes l’an dernier que l’Italien, 4e 
à Québec et 7e à Montréal, avait confirmé un potentiel au‐dessus de la moyenne. La saison de la confirmation est plus 
délicate pour le puissant Toscan, en partance pour la formation BMC, en vue sur une arrivée du Tour (5e à Longwy) et plus 
récemment sur la Clasica San Sebastian (6e). Il faudra compter avec lui.  
 
 

FDJ (FRA) 
Pour fêter ses 20 ans d’existence, la formation française vit une saison paradoxale. Elle a rarement cumulé autant de succès, 
vécu un excellent Tour d’Italie avec Thibaut Pinot (4e), décroché un nouveau titre national avant de vivre un véritable calvaire 
sur le Tour de France (trois coureurs sur neuf à Paris) en dépit d’un succès sur la 4e étape avec Arnaud Démare. Un échec 
douloureux pour l’équipe au maillot frappé du Trèfle qui a su repartir sur une bonne dynamique dès le mois d’août. Date de 
création : 1997 – Victoires 2017 (au 20 août) : 25 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Arnaud Démare (FRA) : 26 ans, professionnel en 2012. Palmarès : 46 victoires dont Championnat de France 2014 et2017, 
Milan‐San Remo 2016, 4e étape Tour de France 2017. Cette saison : 9 victoires dont 1re étape Paris‐Nice, 2e étape Critérium du 
Dauphiné. Parmi les meilleurs sprinteurs de la planète et capable de rivaliser avec les gros bras sur les classiques (5e de Paris‐
Roubaix au printemps), le Picard est l’une des pointures du peloton tricolore. Champion de France pour la deuxième fois en 
juin, il a décroché sa première étape sur le Tour de France avant d’arriver hors‐délais, sans forces, cinq jours plus tard. Il 
semblait parti pour abréger sa saison avant qu’une deuxième place sur la Cyclassics Hambourg lui redonne des ambitions.  
 

Sébastien Reichenbach (SUI) : 28 ans, professionnel en 2010. Palmarès : 1 victoire, Trophée Matteotti 2013, 4e Tirreno‐
Adriatico 2016. Cette saison : 7e Tour d’Andalousie, 15e Tour d’Italie. Révélé sous les couleurs de l’équipe IAM Cycling en 
2013, le grimpeur suisse a fait le choix de se mettre au service de Thibaut Pinot à la FDJ depuis 2016 et il est rapidement 
devenu l’un de ses lieutenants les plus fidèles, à l’image du travail réalisé sur le dernier Giro où son leader a flirté avec le 
podium. Longtemps affaibli par un virus ensuite, il peine d’ailleurs à trouver un second souffle en cette deuxième partie de 
saison. 
 
 

LOTTO SOUDAL (BEL) 
Financée depuis les années 80 par la loterie nationale belge, l’équipe belge est présente d’un bout à l’autre du calendrier 
même si son sprinteur, l’Allemand Greipel, s’est avéré moins prolifique cette saison. Elle peut régulièrement compter sur de 
jeunes talents comme le Belge Tim Wellens décomplexé depuis son succès sur le GP cycliste de Montréal en 2015 ou encore 
Tiesj Benoot qui tourne autour d’un succès majeur. Date de création : 2012. Victoires 2017 (au 20 août) : 14 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Tim Wellens (BEL) : 25 ans, professionnel en 2012. Palmarès : 13 victoires dont GP cycliste de Montréal 2015, 6e étape Tour 
d’Italie 2016. Cette saison : 4 victoires dont 6e étape BinckBank Tour (2e du classement final). Le succès acquis, sous une pluie 
battante, à Montréal il y a deux ans, avait installé le Belge parmi les attaquants à suivre. Depuis, il confirme un registre 



étendu, aussi bien de chasseur d’étapes que de classements généraux, jamais aussi à l’aise que lorsque les conditions sont 
difficiles. S’il a dû quitter le Tour de France, malade, Wellens s’est bien repris depuis, dans l’espoir d’une fin de saison réussie.  
 

Tony Gallopin (FRA) : 29 ans, professionnel en 2008. Palmarès : 9 victoires dont Clasica San Sebastian 2013, 11e étape Tour de 
France 2014. Cette saison : 1 victoire, 2e Clasica San Sebastian, 2e Etoile de Bessèges. Le Français est toujours l’un des 
meilleurs puncheurs du peloton, jamais avare d’efforts dans les échappés, mais la réussite n’est pas toujours avec lui. 
Troisième du GP Cycliste de Montréal en 2014, Gallopin qui portera le maillot de l’équipe AG2R La Mondiale l’an prochain, 
sait qu’au Canada, il peut trouver des circuits à sa mesure. 
 
 

MOVISTAR TEAM (ESP) 
Créée il y a 36 ans, la formation espagnole est l’une des plus imposantes du peloton professionnel. Portée par des leaders du 
calibre de l’Espagnol Valverde dont la saison a été brusquement interrompue dès la première étape du Tour de France ou du 
Colombien Quintana, 2e du Tour d’Italie mais très effacé sur la Grande Boucle, elle possède aussi de nombreux coureurs 
capables de s’imposer sur les grandes épreuves du calendrier. Date de création : 1980. Victoires 2017 (au 20 août) : 31 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Jesus Herrada (ESP) : 27 ans, professionnel depuis 2011. Palmarès : 9 victoires dont Championnat d’Espagne 2013 et 2017, 2e 
étape Critérium du Dauphiné 2016. Cette saison : 1 victoire, 3e championnat d’Espagne clm, 9e Tour de Romandie. Sacré pour 
la deuxième fois champion d’Espagne en juin, le plus jeune des frères Herrada, accompagné par son aîné José cette année au 
Canada, est un puncheur‐grimpeur redouté même si, à l’exception d’une étape du Critérium du Dauphiné, il a peu triomphé 
sur le WorldTour. Souvent cantonné à un rôle d’équipier, il aura sa carte à jouer sur les GPCQM.  
 

Carlos Barbero (ESP) : 26 ans, professionnel en 2012. Palmarès : 12 victoires dont Philadelphia Classic 2015, Tour d’Alentejo 
2014 et 2017. Cette saison : 5 victoires dont Circuit de Gexto et 4e étape Tour de Burgos ; 5e championnat d’Espagne. 
Longtemps cantonné à des équipes de second rang, l’Espagnol, redoutable puncheur, s’affirme totalement cette saison 
depuis son arrivée au sein de la formation Movistar. Encore rarement convié sur des épreuves WorldTour, il saisit 
régulièrement sa chance sur les courses du calendrier ibérique. En attendant mieux ?  
 
 

ORICA‐SCOTT (AUS) 
En sept ans d’existence, l’unique formation australienne de haut niveau s’est imposée parmi les plus redoutables. Elle peut 
compter sur un effectif où un sprinteur en devenir (Caleb Ewan) côtoie les meilleurs jeunes des deux derniers Tour de France 
(Adam et Simon Yates) comme l’expérimenté Simon Gerrans, auteur d’un double mémorable sur les GPCQM en 2014. Date 
de création : 2011. Victoires 2017 (au 20 août) : 26 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Simon Gerrans (AUS) : 37 ans, professionnel en 2003. Palmarès : 33 victoires dont Milan‐San Remo 2012, Liège‐Bastogne‐
Liège 2014, GP cycliste de Québec 2012 et 2014, GP cycliste de Montréal 2014. Cette saison : 2e championnat d’Australie, 2e 
Cadel Evans Great Ocean Race, 2e Tour de Norvège. S’il n’a plus tout à fait le punch de ses meilleures années, l’Australien 
possède encore l’un des plus jolis palmarès sur les classiques parmi les coureurs en activité. Le souvenir du doublé réussi sur 
les épreuves canadiennes en 2014, reste très présent chez Simon Gerrans qui se verrait bien réaliser un ultime coup d’éclat.  
 

Jens Keukeleire (BEL) : 28 ans, professionnel en 2010. Palmarès : 10 victoires dont 12e étape Tour d’Espagne 2016, Tour de 
Belgique 2017. Cette saison : 1 victoire, 2e de Gand‐Wevelgem. Ses précédentes expériences au Canada, en 2012 et 2014, ne 
lui auront pas laissé un souvenir impérissable mais le Belge a depuis changé de dimension. Seul coureur capable de suivre 
Van Avermaet sur le dernier Gand‐Wevelgem avant que la maladie ne brise sa dynamique, il aurait pu être l’un des hommes 
du printemps. Il peut être l’une des cartes de l’équipe Orica‐Scott cette année. 
 
 

QUICK‐STEP FLOORS (BEL) 
Contrairement aux dernières saisons, la formation belge ne domine pas le classement au nombre de victoires mais elle n’en 
reste pas moins l’une des plus efficaces du peloton. Si Tom Boonen, l’une de ses figures emblématiques, a pris sa retraite au 
soir de Paris‐Roubaix, on l’a encore vu briller sur tous les terrains : les classiques (Gilbert lauréat du Tour des Flandres), les 
sprints (cinq étapes du Tour de France pour Marcel Kittel) et même les courses par étapes (Jungels 8e du Tour d’Italie, Martin 
6e du Tour) ainsi que sur la Vuelta où elle accumule les succès. Date de création : 2003. Victoires 2017 (au 20 août) : 42 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Petr Vakoc (CZE) : 25 ans, professionnel en 2011. Palmarès : 10 victoires dont Tour de République Tchèque 2015, Flèche 
Brabançonne 2016. Cette saison : 0 victoire ; 2e Flèche Brabançonne, 6e Cadel Evans Ocean Race, 10e BinckBank Tour. 



Révélation du printemps 2016 où il enchaînait les succès, le Tchèque aux larges épaules a connu moins de réussite cette 
saison. Mais à 25 ans, 9e du GP Cycliste de Québec l’an dernier, il présente un joli potentiel pour espérer briller sur les 
classiques à l’avenir.  
 
Dries Devenyns (BEL) : 34 ans, professionnel en 2007. Palmarès : 6 victoires dont Tour de Belgique, Tour de Wallonie 2016. 
Cette saison : 0 victoire, 3e GP Cerami, 5e championnat de Belgique clm. Revenu dans la maison Quick‐Step cette saison après 
l’avoir quitté fin 2013, le coureur belge joue à la fois les équipiers modèles et les baroudeurs aguerris. Après avoir ouvert son 
palmarès en 2009, il a longtemps couru après les victoires, finalement accumulées en 2016, pour donner un nouvel élan à sa 
carrière. 
 
 

TEAM DIMENSION DATA (RSA) 
Promue dans le WorldTour la saison dernière, la première formation de haut‐niveau issue du continent africain, joue 
désormais dans la cour des grands. Dans le sillage de coureurs emblématiques comme le Britannique Cavendish, elle permet 
à des Sud‐Africains, Erythréens, Rwandais ou Algériens de s’illustrer sur les plus grandes courses du monde. Date de 
création : 1997. Victoires 2017 (au 20 août) : 23 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Stephen Cummings (GBR) : 36 ans, professionnel en 2005.  Palmarès : 16 victoires dont 13e étape Tour d’Espagne 2012 et 14e 
étape Tour de France 2015, 7e étape Tour de France 2016. Cette saison : 2 victoires (championnat de Grande‐Bretagne clm et 
en ligne). Longtemps cantonné à un rôle d’équipier, le Britannique s’est depuis fait une réputation de solide baroudeur 
même s’il a connu moins de réussite cette année. Un tempérament qui lui a permis de se forger un beau palmarès avec des 
étapes glanées sur le Tour de France, d’Espagne, le Critérium du Dauphiné ou encore Tirreno‐Adriatico. 
 

Nathan Haas (AUS) : 28 ans, professionnel en 2010. Palmarès : 5 victoires dont Japan Cup 2011 et 2014, 4e étape Tour de 
Burgos 2016. Cette saison : 3e championnat d’Australie, 4e Tour Down Under, 4e Amstel Gold Race. Brillant devant son public 
sur les routes du Tour Down Under et arrivé à maturité, l’Australien a acquis une belle réputation sur les courses d’un jour. 
Placé à Québec (6e) comme à Montréal (4e) l’an dernier, il s’est encore affirmé cette saison comme sur la difficile Amstel Gold 
Race. Un des outsiders à surveiller. 
 
 

TEAM KATUSHA‐ALPECIN (SUI) 
Financée par le gouvernement et les sociétés gazières puis renforcée cette année par un co‐commanditaire allemand, 
l’équipe russe possède l’un des budgets les plus importants du WorldTour. Elle s’est encore beaucoup reposée cette saison 
sur le rendement de son sprinteur, le Norvégien Kristoff tout récent champion d’Europe, qu’elle remplacera la saison 
prochaine par l’Allemand Marcel Kittel. Date de création : 2009. Victoires 2017 (au 20 août) : 17 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Simon Spilak (SLO) : 31 ans, professionnel en 2005. Palmarès : 13 victoires dont Tour de Romandie 2010, Tour de Suisse 2015 
et 2017. Cette saison : 2 victoires, 10e Tour du Pays Basque. C’est un hasard mais aussi le destin du Slovène qui a bâti toutes 
ses grandes victoires en Suisse. À nouveau lauréat du Tour de Suisse en juin dernier, Spilak continue de s’exprimer sur des 
courses par étapes d’une semaine mais a décidé de ne plus s’aligner sur les grands tours depuis 2014. Avec ce vrai talent, 
tout est possible. 
 

Baptiste Planckaert (BEL) : 28 ans, professionnel en 2008. Palmarès : 6 victoires dont Tour du Finistère, Polynormande 2016. 
Cette saison : 4e Handzame Classic, 5e Tour de Murcie. Son incroyable saison 2016 (5 victoires, 16 top 3) lui a permis de 
remporter le classement de l’Europe Tour et d’être recruté par la formation russe. Il y a gagné un beau contrat mais moins de 
liberté pour s’exprimer. Mais son tempérament et sa bonne pointe de vitesse devraient lui permettre de s’adapter 
rapidement aux exigences du WorldTour. 
 
 

TEAM LOTTO NL‐JUMBO (NED) 
Présente depuis 20 ans dans les pelotons sous différentes appellations, la formation néerlandaise a vécu une belle saison 
grâce à plusieurs de ses nouveaux visages : le sprinteur Groenewegen, le grimpeur Bennett ou encore le rouleur Roglic, 
vainqueur à Serre‐Chevalier de l’étape‐reine du dernier Tour de France. Au milieu de ces talents précoces, le Néerlandais 
Gesink, l’un des trois coureurs à s’être imposé à Québec et à Montréal, a encore des arguments à faire valoir. Date de 
création : 1996. Victoires 2017 (au 20 août) : 20 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Enrico Battaglin (ITA) : 27 ans, professionnel en 2012. Palmarès : 2 victoires, 2 étapes du Tour d’Italie en 2013 et 2014. Cette 



saison : 64e du Tour d’Italie. Victorieux à deux reprises sur le Tour d’Italie sous les couleurs de l’équipe Bardiani, le rapide 
Transalpin a eu l’opportunité de rejoindre le WorldTour l’an dernier. S’il n’a pas connu le succès, il était encore régulièrement 
placé aux arrivées de certaines étapes du Giro ou du récent Tour de Pologne. 
 

Paul Martens (GER) : 33 ans, professionnel en 2006. Palmarès : 9 victoires dont GP de Wallonie 2010 et Tour du Luxembourg 
2013. Cette saison : 0 victoire, 5e Tour du Limbourg. Coureur d’expérience, l’Allemand a su se forger un palmarès appréciable  
tout en gagnant une réputation d’équipier fiable et régulier. 12e à Québec en 2012, il démontre régulièrement une vraie 
science de la course sur les classiques où il a décroché plusieurs accessits.  

 
 

TEAM SKY (GBR) 
Avec cinq succès en cinq éditions, la formation britannique qui présente le budget le plus imposant de l’élite, a fait du Tour 
de France sa chasse gardée. Parfaitement entourée cette année, Chris Froome n’a pas tremblé pour s’offrir une quatrième 
couronne au bout d’un suspense bien gardé. Date de création : 2010. Victoires 2017 (au 20 août) : 29 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
Sergio Luis Henao (COL) : 29 ans, professionnel en 2007. Palmarès : 12 victoires dont Paris‐Nice 2017. Cette saison : 2 
victoires dont championnat de Colombie, 4e de la Flèche Wallonne. Le champion de Colombie avait su prendre ses 
responsabilités en remportant Paris‐Nice en mars dernier avant de confirmer une forme étincelante tout au long du 
printemps. Il a retrouvé les habits de l'équipier sur le dernier Tour de France mais conduit l’équipe Sky sur les épreuves 
québécoises où il aura de nouveau l’occasion de faire parler de lui. 
 
Peter Kennaugh (GBR) : 28 ans, professionnel en 2010. Palmarès : 10 victoires dont Tour d’Autriche 2014. Cette saison : 1 
victoire (7e étape du Critérium du Dauphiné). Présent sur les Tour de France victorieux de Froome en 2013 et 2015, le 
Britannique n’a pas été retenu cette année malgré une victoire à l’Alpe d’Huez sur le dernier Critérium du Dauphiné. Un 
manque de confiance qui l’a incité à changer d’air puisqu’il portera les couleurs de l’équipe Bora lors des deux prochaines 
saisons. 
 
 

TEAM SUNWEB (GER) 
Créée aux Pays‐Bas, mais sous pavillon allemand depuis trois ans, la formation dirigée par Iwan Spekenbrink s’apprête à 
boucler une saison exceptionnelle. Elle le doit d’abord à l’avènement programmé du Néerlandais Tom Dumoulin, lauréat du 
dernier Tour d’Italie, mais aussi au Français Warren Barguil (qui va retourner au pays chez Fortuneo) et à l’Australien Michel 
Matthews, arraché l’hiver dernier dans les rangs d’Orica, qui ont enflammé les routes du Tour de France (quatre étapes, 
maillots à pois et vert). Date de création : 2005. Victoires 2017 (au 20 août) : 17 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Tom Dumoulin (NED) : 26 ans, professionnel en 2011. Palmarès : 19 victoires dont Tour d’Italie 2017. Cette saison : 5 victoires 
dont BinckBank Tour, 4e Clasica San Sebastian. En élevant ses qualités de grimpeur au niveau de ses formidables talents de 
rouleur, le Néerlandais est devenu le prototype du grand coureur par étapes. Sa victoire cette année sur un Tour d’Italie 
montagneux situe la dimension prise par le vice‐champion olympique du contre‐la‐montre à Rio, déjà annoncé comme l’un 
des favoris du prochain Tour de France. Après une pause bienvenue, Dumoulin a lancé sa fin de saison en dominant le 
BinckBank Tour (ex Eneco Tour) car il a les Mondiaux dans le viseur. 2e au GP Cycliste de Québec en 2014, il sera l’une des 
vedettes des GPCQM 2017.  
 

Michael Matthews (AUS) : 26 ans, professionnel en 2009. Palmarès : 33 victoires dont 3 étapes du Tour de France, 3 étapes 
du Tour d’Espagne, 2 étapes du Tour d’Italie. Cette saison : 4 victoires dont 14e et 16e étape du Tour de France, 3e Ride 
London, 4e Liège‐Bastogne‐Liège. Le finisseur australien, au look de surfeur hawaïen, aura été l’un des héros du dernier Tour 
de France avec deux étapes et un premier maillot vert ramené à Paris. Mais il ne se cantonne pas aux sprints massifs et lutte 
chaque saison pour décrocher une grande classique ou un titre du champion du monde (2e en 2015). 4e au GP Cycliste de 
Montréal et 5e au GP Cycliste de Québec l’an dernier, même les difficiles circuits canadiens pourraient finir par ne plus lui 
résister. 

 
 

TREK‐SEGAFREDO (USA) 
Financée par le puissant fabricant de cycles, la formation américaine s’apprête à vivre un tournant de son histoire puisque 
son leader, l’Espagnol Alberto Contador, mettra un terme à sa carrière à la fin du Tour d’Espagne. Mais elle n’a pas basé 
toute sa réussite autour du grimpeur ibérique et peut voir l’avenir sereinement si des talents comme les Belges Stuyven et 
Theuns confirment, entourés par une valeur sûre comme le Néerlandais Bauke Mollema. Date de création : 2011. Victoires 
2017 (au 20 août) : 13 
 



LES HOMMES À SUIVRE 
 

Bauke Mollema (NED) : 30 ans, professionnel en 2007. Palmarès : 13 victoires dont 17e étape Tour d’Espagne 2013, Clasica 
San Sebastian 2016, 15e étape Tour de France 2017. Cette saison : 2 victoires dont Tour de San Juan, 3e Clasica San Sebastian. 
Bon grimpeur, le Néerlandais avait donné sa priorité au Tour d’Italie (7e) cette année. Mais contrairement à d’autres, il aura 
aussi su s’illustrer sur le Tour de France en s’imposant au Puy‐en‐Velay après un formidable numéro. Capable de rivaliser 
avec les tout meilleurs et de jolis coups d’éclats, il reste une valeur sûre. 
 

Jasper Stuyven (BEL) : 25 ans, professionnel en 2012. Palmarès : 6 victoires dont 8e étape Tour d’Espagne 2015, Kuurne‐
Bruxelles‐Kuurne 2016. Cette saison : 1 victoire (7e étape BinckBank Tour), 3e championnat de Belgique, 4e Paris‐Roubaix. Le 
Belge a confirmé en flirtant avec le podium du dernier Paris‐Roubaix qu’il incarnait l’avenir sur les classiques pavées. Solide, 
rapide aux arrivées, il a renforcé cette impression au sommet du Mur de Grammont lors de sa victoire sur l’ultime étape du 
BinckBank Tour. Un talent brut. 
 
 

UAE TEAM EMIRATES (UAE) 
Connue jusqu’ici sous le nom de Lampre et affiliée en Italie, l’équipe gérée par Giuseppe Saronni s’affiche depuis cette année 
sous pavillon émirati après le rachat avorté de la structure par une entreprise chinoise. Elle n’a pas changé globalement son 
mode de fonctionnement mais, comme pour un club de football, les capitaux de son nouveau partenaire pourraient lui 
permettre d’afficher un budget proche de celui de l’équipe Sky et d’attirer un grand leader. Cette formation s’est beaucoup 
appuyée sur Ulissi, Modolo et Rui Costa, souvent à l’honneur sur les circuits canadiens, mais qui a opté cette année pour le 
Tour d’Espagne. Date de création : 1999. Victoires 2017 (au 20 août) : 13 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Diego Ulissi (ITA) : 28 ans, professionnel en 2010. Palmarès : 26 victoires dont 6 étapes du Tour d’Italie, Milan‐Turin 2013.  
Cette saison : 1 victoire (GP de la Côte Etrusque) ; 2e championnat d’Italie, 5e Tour Down Under. C’est l’un des meilleurs 
finisseurs du peloton italien, capable de partir de loin ou de faire admirer sa belle pointe de vitesse. Il a moins rayonné cette 
année mais avec davantage de réussite, il aurait pu décrocher le titre de champion d’Italie et une victoire d’étape sur le Tour 
de France. À surveiller. 
 

Marco Marcato (ITA) : 33 ans, professionnel en 2005. Palmarès : 6 victoires dont Tour de Vendée 2011, Paris‐Tours 2012. 
Cette saison : 15e 3 Jours de La Panne. Sa victoire sur Paris‐Tours il y a cinq ans reste pour l’heure le sommet de la carrière du 
baroudeur italien qui a peu gagné mais multiplié les places d’honneur sur les plus belles épreuves du calendrier. Désormais 
plus attaché à un rôle de capitaine de route, il est très apprécié par ses différents leaders. 
 
 

ÉQUIPES INVITÉES 
 

ISRAËL CYCLING ACADEMY (ISR) 
Présente au troisième échelon mondial depuis sa création en 2015 et désormais admise en Continental Pro, cette équipe 
israélienne a été créée avec l’objectif de former de jeunes coureurs et a reçu le soutien de Peter Sagan qui en est devenu le 
parrain. Cette formation a la particularité de présenter un effectif de 16 coureurs représentant 13 nationalités différentes 
dont les Canadiens Guillaume Boivin et Benjamin Perry. Elle va honorer cette année sa première participation sur les GPCQM. 
Date de création : 2015. Victoires 2017 (au 20 août) : 7 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Guillaume Boivin (CAN) : 28 ans, professionnel en 2010. Palmarès : 7 victoires dont Championnat du Canada 2015. Cette 
saison : 2e GP de Saguenay, 4e championnat du Canada, 12e Nokere‐Koerse. Intégré au projet de l’équipe israélienne dès 
2016, le Montréalais a pu s’illustrer cette année sur les classiques belges comme sur les routes familières du GP de Saguenay 
où la victoire lui a échappé de peu. Face à une concurrence féroce, il aura à cœur de briller sur les routes des GPCQM. 
 

Benjamin Perry (CAN) : 23 ans, professionnel 2015. Palmarès : 2 victoires dont 5e étape Tour de Beauce 2015. Cette saison : 
12e Tour d’Azerbaïdjan. En rejoignant cette année son compatriote Guillaume Boivin au sein de la formation israélienne, le 
rouleur de l’Ontario a découvert la deuxième division internationale et les courses du calendrier européen. Un apprentissage 
qui devrait permettre à ce rouleur, six fois champion du Canada dans les catégories de jeunes, de franchir un palier. 
 

Mihkel Raim (EST) : 24 ans, professionnel en 2013. Palmarès : 9 victoires dont championnat d’Estonie et Tour de Hongrie 
2016. Cette saison : 3 victoires dont la 4e étape du Tour du Colorado ; 4e Tour de Slovaquie. L’ancien champion d’Estonie pèse 
à lui tout seul près de la moitié des succès de l’équipe israélienne au sein de laquelle il s’affirme totalement cette année. Il va 
confronter cette année son gabarit de sprinteur aux difficiles tracés des GPCQM. 

 



ÉQUIPE NATIONALE DU CANADA 
Dirigée à nouveau cette année par Kevin Field, la sélection canadienne profite cette année de la présence d’Antoine 
Duchesne dont l’équipe (Direct Energie) n’a pas été conviée. Depuis la création des GPCQM, elle offre aux meilleurs coureurs 
du pays l’opportunité de côtoyer l’élite du cyclisme et vient confirmer chaque année les progrès de la nation sur l’échiquier 
international. 
 
LES HOMMES À SUIVRE 
 

Antoine Duchesne : 25 ans, professionnel en 2013. Palmarès : 2e Polynormande 2014, 3e championnat du Canada 2013, 8e 
Tour d’Alberta 2016. Cette saison : 16e 4 Jours de Dunkerque. S’il connaît une saison compliquée par de mauvaises chutes au 
sein d’une équipe qu’il s’apprête à quitter pour intégrer une formation d’élite, le Québécois incarne l’une des figures du 
cyclisme canadien. À 25 ans seulement, il a bouclé un Tour de France (en 2016), honoré une sélection aux Jeux Olympiques et 
laisse la promesse qu’avec lui, le meilleur est sans doute à venir. Débarrassé de son rôle d’équipier cette année, il a l’occasion 
de briller sur les GPCQM. 
 

Ryan Anderson : 30 ans, professionnel en 2008. Palmarès : 1 victoire, GP de Guadania 2015. Cette saison : 7e Delta Road 
Race. Coéquipier de Duchesne chez Direct Energie depuis 2016, le natif de Spruce Grove s’est depuis quelques années inscrit 
comme un coureur confirmé sur le circuit européen. Il est plusieurs fois passé à côté d’un succès qui donnerait à son 
palmarès un autre éclat mais il reste une valeur sûre. 
 

Matteo Dal‐Cin : 26 ans, professionnel en 2014. Palmarès : 5 victoires dont GP de Saguenay 2015, Championnat du Canada 
2017. Cette saison : 3 victoires dont 1re étape Tour de Gila, 3e étape Tour de Beauce. Le coureur natif d’Ottawa fait partie des 
visages qui incarnent la réussite de la formation Rally Cycling cette saison sur le circuit américain (16 victoires). Avec trois 
succès dont le titre envié de champion du Canada, il a su prendre sa part avec brio, démontrant un potentiel qui peut lui 
autoriser de solides ambitions sur les épreuves canadiennes comme pour la suite de sa carrière. 
  

 


